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Ma France à moi, c’est un petit village,
Un boulanger, un café, une église,
Souvenirs présents comme un témoignage,
L’épicerie de Joseph et sa Louise.
Ma France à moi, ce sont des p’tits paysans,
Un peu de vigne, quelques bêtes, un jardin.
Sur quinze hectares, ils nourrissent leurs enfants,
Prennent le temps de vivre, et c’est très bien.

REFRAIN
Mais l’Europe est venue
Et la France a disparue,
Quelque part entre Maastricht et Pékin,
Les paysans se meurent,
Et les campagnes pleurent,
Pourtant l’Europe ils nous disent que c’est bien.
Où es-tu Clémenceau ?
Où es-tu Jean Moulin ?
Regardez-le, ce peuple en souffrance,
Voyez tous ces collabos
Franco- européens,
Qui ont détruit mon beau pays de France.
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Ma France à moi, c’est le marché du pays,
René qui part bosser en Mobylette,
La crèche et le sapin devant la Mairie,
Le bon foie gras, l’accordéon musette.
Ma France à moi, c’est une chanson d’amour,
Le pique-nique du dimanche au bord de l’eau,
La cloch’ de l’école qui sonne dans la cour,
Et les enfants sortent sous le préau.

Mais l’Europe est venue
Et la France a disparue,
A grands coup de délocalisations.
Ces grands patrons français,
Dédaignant l’ouvrier,
Pour eux c’est sûr, l’Europe c’est très très bon.
Entends-tu Jean Jaurès ?
Qui sera là demain ?
Pour délivrer ce peuple en souffrance,
De tous ces collabos
Franco- européens,
Qui ont vendu mon beau pays de France.
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Ma France à moi, c’est un monument aux morts,
Me rappelant le prix de mon pays.
C’est pour défendre notre terre qu’ils sont morts,
Notre nation, les frontières de ta patrie.
Ma France à moi, c’est aussi le drapeau,
D’un peuple libre, libre et indépendant,
Pour que tu vives, combien ont laissé leur peau,
En chantant pour toi le Chant des Partisans.

Mais l’Europe est venue
Et la France a perdu,
Abandonnant son identité,
Son âme et sa culture,
Pour des cultures obscures,
Parce que la France, elle a tout accepté.
De Gaulle, André Malraux
Patriotes défunts
Entendez-vous ce peuple en souffrance,
Voyez ces collabos
Franco- européens,
Qui ont détruit mon beau pays de France.
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Ma France à moi, c’était des ouvriers
Qui en famille, prenaient un mois de vacances,
Ils pouvaient se faire un bon resto, un ciné,
Sortir le soir, et fêter le dimanche.
Ma France à moi, c’est le plus beau des pays,
Fier de ses produits, fier de ses talents,
Ma France à moi, elle se gouverne à Paris,
Pas à Bruxelles, mais ça c’était avant…

Car l’Europe est venue,
La France, ils l’ont vendue,
Malgré le NON du référendum.
C’est au Palais Bourbon
Qu’ils nous l’ont mis profond
Leur affreux traité de Maastricht à la gomme.
Les usines ont fermé,
La colère est montée,
Les opprimés se sont révoltés.
Pourvu qu’aux élections
Ils ne fassent pas les cons,
Pour dire un jour : c’est la France qui a gagné.


